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(54) Siège a appuie-tête formant assise et appuie-tête pour un tel siège

(57) La présente invention concerne un siège (1) de
véhicule comprenant une assise (3), un dossier (4) et un
appuie-tête (5) présentant une face avant et une face
arrière (9) opposées et monté sur le dossier (4) de façon
à pouvoir être déplacé entre une position redressée dans
laquelle ladite face avant constitue une surface d’appui
pour la tête d’une personne assise sur le siège (1), et
une seconde position dans laquelle l’appuie-tête (5) a
été déplacé pour que sa face avant soit en regard de
l’assise (3), le siège (1) étant caractérisé par le fait qu’il
comprend des moyens (4, 10, 12) d’arrêt du déplacement
de l’appuie-tête (5) et de maintien de celui-ci dans la se-
conde position dans laquelle l’appuie-tête (5) supporte
le poids d’une personne assise sur la face arrière (9) de
l’appuie-tête (5) qui forme ainsi une assise sur laquelle
une personne peut s’asseoir.
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Description

[0001] La présente invention concerne le domaine des
sièges pour véhicule militaire, notamment de type à tou-
relle(s) tel qu’un char, et porte, en particulier, sur un siège
à appuie-tête, notamment pivotant, formant assise et sur
un appuie-tête pour un tel siège.
[0002] Les véhicules militaires destinés à être équipés
de sièges selon la présente invention comprennent dans
leur toit ou leur tourelle une ou plusieurs ouvertures au-
dessous de chacune desquelles est installé un siège et
à travers chacune desquelles un opérateur du véhicule,
tel qu’un chef de char ou un tireur, peut passer le haut
du corps, dans une position dite tête sortie, afin de guider
le véhicule ou de communiquer avec l’extérieur.
[0003] Dans la présente, on entend par « position tête
sortie » la position de l’opérateur lorsqu’au moins sa tête
dépasse d’une ouverture du toit du véhicule.
[0004] A l’heure actuelle, les sièges utilisés dans ces
véhicules sont des sièges que l’on peut qualifier, de ma-
nière générale, comme étant classiques, en ce qu’ils
comprennent une assise, un dossier et un appuie-tête.
[0005] Avec les sièges classiques, pour passer de la
position dite tête rentrée, dans laquelle l’opérateur est
assis dans le siège, avec son dos contre le dossier, l’ar-
rière de sa tête contre l’appuie-tête et le haut de son
corps qui ne s’étend pas dans l’ouverture au-dessus du
siège, à la position tête sortie, l’opérateur doit se lever
et se positionner debout sur l’assise du siège.
[0006] Un tel positionnement présente cependant l’in-
convénient que, dans la position tête sortie, tout le  haut
du corps de l’opérateur dépasse du toit, comme on peut
le voir sur la Figure 1 sur laquelle a été représentée la
partie supérieure d’un char 100 comportant deux ouver-
tures et équipé de deux sièges classiques (non repré-
sentés).
[0007] Cela rend l’opérateur très vulnérable et difficile
à protéger.
[0008] Il existe donc un besoin pour une solution auto-
risant une position tête sortie d’un opérateur qui rend
minimale la vulnérabilité de l’opérateur tout en lui offrant
une bonne visibilité et en lui permettant de communiquer
avec l’extérieur.
[0009] La présente invention vise à satisfaire ce be-
soin, en proposant un siège muni d’un appuie-tête pou-
vant être déplacé par rapport au dossier pour constituer
une assise sur laquelle l’opérateur peut s’asseoir lorsqu’il
se trouve dans la position tête sortie, dans laquelle, grâce
à l’assise formée par l’appuie-tête, seule une partie du
haut du corps de l’opérateur, et notamment seule la tête,
dépasse du toit du véhicule.
[0010] La présente invention a donc pour objet un siè-
ge de véhicule, notamment de véhicule militaire de type
à tourelle(s), destiné à être installé au-dessous d’une
ouverture du toit ou de la ou de l’une des tourelles du
véhicule, le siège comprenant une assise, un dossier et
un appuie-tête présentant une face avant et une face
arrière opposées et monté sur le dossier de façon à pou-

voir être déplacé entre une première position, redressée,
dans laquelle ladite face avant se situe globalement dans
le prolongement du dossier et constitue une surface d’ap-
pui pour la tête d’une personne assise sur le siège avec
son dos contre le dossier, et une seconde position dans
laquelle l’appuie-tête a été déplacé pour que sa face
avant soit en regard de l’assise du siège, le siège étant
caractérisé par le fait qu’il comprend des moyens d’arrêt
du déplacement de l’appuie-tête et de maintien de ce
dernier dans la seconde position dans laquelle l’appuie-
tête peut supporter le poids d’une personne assise sur
la face arrière de l’appuie-tête qui forme ainsi une assise
sur laquelle une personne peut s’asseoir avec ses pieds
sur l’assise du siège.
[0011] Ainsi, avec le siège selon la présente invention,
seule la tête de l’opérateur peut dépasser hors de l’ouver-
ture du véhicule lorsque l’opérateur est en position tête
sortie, ce qui rend minimale sa vulnérabilité tout en lui
offrant une bonne vision de l’environnement et en lui per-
mettant de communiquer avec l’extérieur.
[0012] On note ici que la distance sur laquelle l’opéra-
teur dépasse du toit du véhicule dépend de la garde au
toit et que le siège peut comprendre des moyens de ré-
glage en hauteur permettant de régler la hauteur de l’as-
sise formée par la face arrière de l’appuie-tête, par exem-
ple par déplacement de l’ensemble du siège ou par dé-
placement de l’appuie-tête seul, lequel réglage en hau-
teur permet de définir quelle partie du haut du corps de
l’opérateur dépasse du toit.
[0013] Conformément à un mode de réalisation préfé-
ré, l’appuie-tête est monté pivotant sur le dossier, la se-
conde position étant une position rabattue dans laquelle
l’appuie-tête a pivoté en direction de l’assise.
[0014] Les moyens d’arrêt et de maintien peuvent être
agencés pour respectivement arrêter et maintenir l’ap-
puie-tête dans la seconde position avec la face arrière
de l’appuie-tête formant un angle entre plus ou moins 16
degrés par rapport à l’horizontale, la face arrière se trou-
vant de préférence sous un plan horizontal passant par
la liaison, le cas échéant pivotante, de l’appuie-tête au
dossier.
[0015] Les moyens d’arrêt et de maintien peuvent être
portés par le dossier seul, par l’appuie-tête seul, ou par
les deux.
[0016] Selon une caractéristique particulière facultati-
ve, les moyens d’arrêt et de maintien comprennent au
moins une protubérance de la face avant de l’appuie-
tête, la ou chaque protubérance étant prévue en partie
supérieure de la face avant et présentant une première
surface décalée de la face avant et destinée à servir de
surface d’appui pour la tête d’une personne assise sur
le siège avec son dos contre le dossier, et une seconde
surface inclinée reliant la face avant au bord inférieur de
ladite première surface de la protubérance, la ou chaque
protubérance étant conformée de telle sorte que la se-
conde surface est en appui contre le dossier lorsque l’ap-
puie-tête se trouve dans la position rabattue.
[0017] Prévoir de telle(s) protubérance(s) en tant que
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partie(s) des moyens d’arrêt et de maintien présente
l’avantage de constituer une solution très simple à mettre
en oeuvre, car elle ne requiert pas de mécanisme faisant
intervenir des pièces mécaniques susceptibles de se
casser.
[0018] L’appuie-tête peut être monté librement pivo-
tant sur le dossier.
[0019] Le siège pourra avantageusement comprendre
un moyen de rappel élastique ramenant l’appuie-tête
dans sa position redressée.
[0020] De cette manière, l’appuie-tête est stable dans
la position redressée, qui peut alors constituer la position
nominale du siège. Par ailleurs l’appuie-tête reprend
automatiquement sa position nominale lorsque  l’opéra-
teur rentre de façon urgente à l’abri à l’intérieur du véhi-
cule.
[0021] Le siège pourra également comporter un
moyen assurant le verrouillage de l’appuie-tête par rap-
port au dossier en position redressée.
[0022] L’angle entre la face arrière de l’appuie-tête
dans la position redressée et la face arrière dans la se-
conde position peut être d’environ 100°.
[0023] La face arrière de l’appuie-tête peut être con-
formée en une surface d’assise.
[0024] La présente invention a également pour objet
un appuie-tête pour un siège tel que défini ci-dessus.
[0025] On souligne ici qu’un tel appuie-tête, et en par-
ticulier un appuie-tête présentant une ou plusieurs pro-
tubérances comme décrit ci-dessus, peut être adapté sur
tout type de dossier de siège, et notamment les sièges
classiques équipant déjà les véhicules, avec si néces-
saire ajout d’une liaison, le cas échéant pivotante, entre
l’appuie-tête et le dossier permettant le déplacement de
l’appuie-tête entre la position redressée et la seconde
position. De cette manière, pour répondre au besoin
énoncé ci-dessus, il suffit seulement de remplacer l’ap-
puie-tête, et non l’ensemble du siège.
[0026] Pour mieux illustrer l’objet de la présente inven-
tion, on va en décrire ci-après un mode de réalisation
particulier avec référence au dessin annexé.
[0027] Sur ce dessin :

- la Figure 1 est une vue en perspective de la partie
supérieure d’un char équipé de sièges classiques,
le chef de char et le tireur étant en position tête
sortie ;

- les Figures 2 et 3 sont des vues en perspective d’un
siège selon un mode de réalisation particulier de la
présente invention, l’appuie-tête étant respective-
ment dans la position redressée et dans la position
rabattue ;

- les Figures 4 et 5 sont des vues de côté du siège
représenté respectivement sur les Figures 3 et 4,
avec un opérateur assis respectivement sur l’assise
du siège et sur la face arrière de l’appuie-tête ;

- la Figure 6 est une vue en perspective de la partie
supérieure d’un char équipé de sièges selon le mode
de réalisation particulier de la présente invention, le
chef de char et le tireur étant en position tête sortie
et assis sur les sièges de la manière représentée
sur la Figure 5 ;

- la Figure 7 est une vue de détail avec coupe partielle
de la liaison entre l’appuie-tête et la patte du dossier,
vue montrant le moyen de verrouillage ; et

- la Figure 8 est une vue latérale de cette liaison per-
mettant de visualiser le moyen de verrouillage en-
gagé dans l’axe de pivotement.

[0028] Si l’on se réfère tout d’abord aux Figures 2 et
3, on peut voir que l’on a représenté en vue en perspec-
tive un siège 1 selon un mode de réalisation particulier
de la présente invention.
[0029] Le siège 1 est composé d’un socle 2, d’une as-
sise 3, d’un dossier 4 et d’un appuie-tête 5, et se distingue
d’un siège classique par son appuie-tête 5.
[0030] Le socle 2 est destiné à être fixé au plancher
du véhicule équipé du siège 1 et peut porter à cet effet
des moyens de fixation audit plancher. Le socle 2 peut
également comprendre des moyens de réglage du siège
1 en hauteur, par exemple un système à bras articulés
6, et des moyens de réglage du siège 1 en profondeur,
ainsi que des moyens de commande de ces moyens de
réglage en hauteur et en profondeur.
[0031] On souligne ici que la présente invention n’est
pas limitée à la présence d’un socle 2, ni à une mise en
oeuvre particulière du socle 2.
[0032] L’assise 3 est portée par le socle 2 et sa surface
supérieure 7, sur laquelle un opérateur s’assoit en posi-
tion tête rentrée, est conformée en une surface d’assise.
[0033] L’appuie-tête 5, monté pivotant sur le dossier
4, est composé d’un corps présentant une face avant 8
et une face arrière 9, opposées l’une à l’autre.
[0034] La face avant 8 présente, à sa partie supérieure,
une protubérance 10 formée par une première surface
11 parallèle à la face avant 8 et décalée de celle-ci vers
l’avant du siège 1, une seconde surface 12 reliant le bord
inférieur de la première surface 11 à la face avant 8 en
étant inclinée vers l’assise 3 dans la position redressée,
représentée sur la Figure 2, et deux surfaces latérales
13 reliant les deux bords latéraux de la première surface
11 à la face avant 8.
[0035] A sa partie inférieure, le corps de l’appuie-tête
5 se prolonge par deux blocs 14 espacés l’un de l’autre
en ménageant un espace dimensionné pour recevoir une
patte 15 qui s’étend à partir du bord supérieur du dossier
4, l’appuie-tête 5 étant monté pivotant sur le dossier 4
par  l’intermédiaire d’un axe de pivot 19 passant par des
trous prévus dans les deux blocs 14 et la patte 15.
[0036] L’appuie-tête 5 peut ainsi pivoter entre une po-
sition redressée, représentée sur la Figure 2, et une po-
sition rabattue vers l’assise 3, représentée sur la Figure 3.
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[0037] Dans la position redressée de l’appuie-tête 5,
un opérateur peut s’asseoir dans le siège 1 de la manière
habituelle, à savoir assis sur l’assise 3 avec son dos con-
tre le dossier 4 et l’arrière de sa tête contre la première
surface 11 de la protubérance 10, comme on peut le voir
sur la Figure 4. L’opérateur se trouve alors en position
tête rentrée.
[0038] Comme on peut le voir sur les Figures 7 et 8,
un ressort de torsion 16 (ressort spiral) a l’une de ses
extrémités encastrée dans la patte 15 et son autre ex-
trémité encastrée dans un bloc 14 de l’appuie-tête 5.
[0039] Ce ressort 16 est monté et dimensionné par
ailleurs de telle sorte qu’il a pour effet de ramener l’ap-
puie-tête 5 dans sa position redressée. Par ailleurs un
levier basculant 17 est articulé sur un bloc 14. Une ex-
trémité 17a du levier est engagée dans une encoche 18
réalisée dans l’axe 19 autour duquel pivote l’appuie-tête
5.
[0040] Le levier 17 assure le verrouillage de l’appuie-
tête 5 dans sa position redressée. Il est maintenu en po-
sition de verrouillage par un ressort de compression 20.
L’axe 19 est fixe par rapport à la patte 15. Une douille 21
permet à l’appuie-tête de pivoter par rapport à l’axe 19.
Le levier 17 sera dimensionné pour résister aux chocs
lors de la mise en oeuvre du véhicule et éviter que l’ap-
puie-tête ne vienne heurter la tête de l’opérateur en cas
de manoeuvre brutale du véhicule.
[0041] Lorsque l’opérateur souhaite faire passer l’ap-
puie-tête en position rabattue, il appuie sur le levier 17
(flèche A), ce qui permet de dégager l’extrémité 17a du
levier 17 de l’encoche 18 et autorise le pivotement du
bloc 14 par rapport à l’axe 19. Il fait ensuite pivoter l’ap-
puie-tête (flèche P à la Figure 8), ce qui a pour effet de
contraindre le ressort de torsion 16.
[0042] La position rabattue est maintenue simplement
par le poids de l’opérateur assis sur l’appui-tête.
[0043] Lorsque l’appuie-tête 5 est en position rabattue,
la seconde surface 12, inclinée, de la protubérance 10
vient en appui contre la partie supérieure du dossier 4.
La protubérance 10 arrête et maintient l’appuie-tête 5 de
manière stable dans cette position rabattue, dans laquel-
le la face arrière 9 constitue une surface d’assise sur
laquelle l’opérateur peut s’asseoir avec ses pieds sur
l’assise 3, comme on peut le voir sur la Figure 5, l’opé-
rateur se trouvant alors en position tête sortie.
[0044] On souligne ici que la protubérance 10 est po-
sitionnée et dimensionnée pour que l’inclinaison de la
seconde surface 12, en combinaison avec l’inclinaison
de la partie supérieure du dossier 4, soit telle que la face
arrière 9, et en particulier la partie de la face arrière 9 sur
laquelle s’assoit l’opérateur, s’étend sous le plan hori-
zontal passant par l’axe de pivot et forme un angle d’en-
viron 16 degrés par rapport à l’horizontale, ce qui permet
à l’opérateur de prendre une posture d’assise naturelle
lorsqu’il se trouve en position tête sortie.
[0045] On se réfère enfin à la Figure 6, sur laquelle on
a représenté la partie supérieure d’un char C dans lequel
deux opérateurs sont en position tête sortie, le char C

étant identique au char 100 représenté sur la Figure 1,
à l’exception du fait qu’il est équipé de sièges 1 selon le
mode de réalisation particulier de la présente invention,
et non de sièges classiques.
[0046] On peut voir sur la Figure 6 que seule la tête et
le haut des épaules des deux opérateurs dépassent du
toit du véhicule, les opérateurs étant assis sur les sièges
1 de la même manière que celle représentée sur la Figure
5, à savoir assis sur la face arrière 9 de l’appuie-tête 5
qui est placée en position rabattue.
[0047] Ainsi, on peut constater que le siège selon la
présente invention permet de rendre minimale la vulné-
rabilité d’un opérateur en position tête sortie, tout en lui
offrant une bonne visibilité et en lui permettant de com-
muniquer avec l’extérieur.
[0048] Lorsque l’opérateur souhaite rentrer à l’intérieur
du véhicule, il lui suffit de s’avancer légèrement pour ne
plus être assis sur l’appui-tête 5. Grâce au ressort de
rappel 16, l’appuie-tête reprend alors automatiquement
sa position redressée. L’extrémité 17a du levier de ver-
rouillage 17 s’engage automatiquement dans l’encoche
18 et assure le verrouillage de l’appuie-tête dans cette
position redressée. On notera que l’urgence d’un chan-
gement de position d’un opérateur est toujours dans le
sens d’un passage d’une position tête sortie vers une
position tête rentrée avec retour de l’opérateur sous pro-
tection dans le véhicule.
[0049] Il est bien entendu que le mode de réalisation
particulier qui vient d’être décrit a été donné à titre indi-
catif et non limitatif et que des modifications peuvent être
apportées sans que l’on s’écarte pour autant du cadre
de la présente invention.
[0050] On a en particulier décrit un ressort de rappel
16 sous forme de ressort spiral. Il est bien entendu pos-
sible de prévoir deux ressorts de rappel, un au niveau
de chaque bloc 14 ou de les remplacer par un ressort de
torsion hélicoïdal monté autour de l’axe 19 et engagé
d’une part sur un bloc 14 et d’autre part sur la patte 15.
[0051] Il est bien sûr également possible de définir un
moyen de verrouillage 17 de structure différente, par
exemple comprenant un levier solidaire de l’axe 19 et
s’engageant dans une encoche du bloc 14.
[0052] Enfin, les moyens d’arrêt et de maintien, qui
comprennent les protubérances 10 dans le mode de réa-
lisation particulier décrit ci-dessus, pourraient compren-
dre des ailes latérales portées par le dossier et sur les-
quelles s’appliquerait, en position rabattue, un appuie-
tête ne présentant pas de protubérance 10, les ailes la-
térales étant disposées pour ne pas gêner le dos de l’uti-
lisateur lorsque ce dernier est assis sur le siège. De pré-
férence, l’interaction dossier/appuie-tête se situerait au
voisinage du rebord supérieur du dossier ou au niveau
de la patte 15.

Revendications

1. Siège (1) de véhicule, notamment de véhicule mili-
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taire de type à tourelle(s), destiné à être installé au-
dessous d’une ouverture du toit ou de la ou de l’une
des tourelles du véhicule, le siège (1) comprenant
une assise (3), un dossier (4) et un appuie-tête (5)
présentant une face avant (8) et une face arrière (9)
opposées et monté sur le dossier (4) de façon à pou-
voir être déplacé entre une première position, re-
dressée, dans laquelle ladite face avant (8) se situe
globalement dans le prolongement du dossier (4) et
constitue une surface d’appui pour la tête d’une per-
sonne assise sur le siège (1) avec son dos contre le
dossier (4), et une seconde position dans laquelle
l’appuie-tête (5) a été déplacé pour que sa face avant
(8) soit en regard de l’assise (3) du siège (1), le siège
(1) étant caractérisé par le fait qu’il comprend des
moyens d’arrêt du déplacement de l’appuie-tête et
de maintien de ce dernier dans la seconde position
dans laquelle l’appuie-tête peut supporter le poids
d’une personne assise sur la face arrière de l’appuie-
tête qui forme ainsi une assise sur laquelle une per-
sonne peut s’asseoir avec ses pieds sur l’assise du
siège.

2. Siège selon la revendication 1, caractérisé par le
fait que l’appuie-tête (5) est monté pivotant sur le
dossier (4), la seconde position étant une position
rabattue dans laquelle l’appuie-tête (5) a pivoté en
direction de l’assise (3).

3. Siège selon l’une des revendications 1 et 2, carac-
térisé par le fait que les moyens d’arrêt et de main-
tien sont agencés pour respectivement arrêter et
maintenir l’appuie-tête dans la seconde position
avec la face arrière de l’appuie-tête formant un angle
entre plus  ou moins 16 degrés par rapport à l’hori-
zontale, la face arrière (9) se trouvant de préférence
sous un plan horizontal passant par la liaison, le cas
échéant pivotante, de l’appuie-tête (5) au dossier (4).

4. Siège (1) selon l’une des revendications 2 et 3, ca-
ractérisé par le fait que les moyens (4, 10, 12) d’ar-
rêt et de maintien comprennent au moins une pro-
tubérance (10) de la face avant (8) de l’appuie-tête
(5), la ou chaque protubérance (10) étant prévue en
partie supérieure de la face avant (8) et présentant
une première surface (10) décalée de la face avant
(8) et destinée à servir de surface d’appui pour la
tête d’une personne assise sur le siège (1) avec son
dos contre le dossier (4), et une seconde surface
(12) inclinée reliant la face avant (8) au bord inférieur
de ladite première surface (11) de la protubérance
(10), la ou chaque protubérance (10) étant confor-
mée de telle sorte que la seconde surface (12) est
en appui contre le dossier (4) lorsque l’appuie-tête
(5) se trouve dans la position rabattue.

5. Siège (1) selon l’une des revendications 2 à 4, ca-
ractérisé par le fait que l’appuie-tête (5) est monté

librement pivotant sur le dossier (4).

6. Siège (1) selon l’une des revendications 1 à 5, ca-
ractérisé par le fait qu’il comporte un moyen de
rappel élastique ramenant l’appuie-tête (5) dans sa
position redressée.

7. Siège (1) selon l’une des revendications 1 à 6, ca-
ractérisé par le fait qu’il comporte un moyen assu-
rant le verrouillage de l’appuie-tête (5) par rapport
au dossier (4) en position redressée.

8. Siège (1) selon l’une des revendications 1 à 7, ca-
ractérisé par le fait que l’angle entre la face arrière
(9) de l’appuie-tête (5) dans la position redressée  et
la face arrière (9) dans la seconde position est d’en-
viron 100°.

9. Siège selon l’une des revendications 1 à 8, carac-
térisé par le fait que la face arrière (9) de l’appuie-
tête (5) est conformée en une surface d’assise.

10. Appuie-tête (5) pour un siège (1) tel que défini à l’une
des revendications 1 à 9.
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